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…     « Le Beuquia Messager » 
signifie plus communément le 
messager ligniérois.  
…     Notre fondation en devenir 
s’est identifiée de source à 
l’Hôtel de Commune car, ce 
bâtiment chargé d’histoire est 
notoire et représentatif pour 
notre village. Il a été à la fois 
Maison de commune, tribunal, 
prison, auberge et cabaret.  
…       Au mois d’août dernier, 
nous avons rendu un premier 
hommage à nos Partenaires et 
Donateurs-Trices à la suite du 
bouclement du budget. Nous 
espérions aussi gagner à notre 
cause de nouveaux soutiens 
pour nous permettre entre 
autres d’ajouter des cahiers 
supplémentaires au livre. Car, 
c’est certain, en se référant aux 
textes des auteurs reçus, le livre 
comptera presque 200 pages ; 
initialement prévus 168 pages. 
… Aujourd’hui, nous avons 
donc le plaisir d’ajouter à la 
liste déjà longue, la Banque 
Raiffeisen du Vignoble, la 
Fromagerie de Lignières, le 
Restaurant de la Poste, 
Viande en gros Vincent 
Fleury – Marin. Qu’ils soient 
sincèrement remerciés pour 
leur soutien financier et la 
confiance accordée. Vous 
trouverez la liste complète de 
nos Partenaires et 
Donateurs-Trices au verso. 
…  Autres précisions 
concernant l’ouvrage, son titre 
définitif sera « Lignières, aux 
confins de trois Etats  » et son 
prix a été fixé à Chf.  54.— (y 
compris un DVD) par 
souscription au printemps, 
ensuite il passera à Chf. 64.--.  
…       Nouvellement, à chaque 
semestre, nous révélons sur le 
site Internet de la fondation, 
sous Archives, des documents 
intéressants.  
Il vous est présenté un 
témoignage historique, celui de 
la vie de Jules Jacot-
Guillarmod, médecin, alpiniste 
et grand voyageur (1868-
1925). Depuis sa jeunesse 
jusqu’à sa mort, il a écrit 
quotidiennement un journal 
inédit, soit une cinquantaine de 
carnets manuscrits de son 
écriture minuscule ! C’est à                    
  

notre demande que le Dr 
Georges Terrier, à la retraite, 
demeurant au Crêt-du-Locle – 
ayant fait sa  connaissance 
grâce au Pasteur Pierre 
Molinghen – a aimablement 
résumé les carnets intimes de J. 
Jacot-Guillarmod, alors qu’il 
pratiquait  à Lignières. A noter 
qu’il fait partie des grands 
personnages du canton et que 
son histoire résumée par le Dr. 
G. Terrier, vient d’être publiée 
dans les Biographies 
neuchâteloises, éditées par 
Michel Schlup et Gilles 
Attinger.  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
Autre témoignage historique 
sur le Franc-Alleu, celui rédigé 
par Marilou Lauener, habitante 
de Lignières. Alors que 
d’autres personnes se sont 
penchées sur  les fameuses 
bornes, ce mémoire apporte un 
inventaire exhaustif, 
systématique et précis 
comportant les coordonnées, 
l’altitude, les inscriptions 
lapidaires,                           assorti   

d’informations intéressantes, 
des croquis et des plans. 
Pour la publication de ces 
documents d’un grand intérêt, 
nous tenons à remercier 
chaleureusement  le Dr G. 
Terrier et M. Lauener.  
…   Toujours sur le site, vous 
pouvez découvrir la plus grande 
collection de Suisse de cartes 
postales numérisées recto -
verso sur Lignières. Il vous 
propose également d’autres 
documents exceptionnels. 
…    En attendant, la sortie du 
livre, et comme idée de cadeau 
de Noël, vous vous proposons 
la réédition « Ligniéres 1801 », 
ou d’autres articles. Pour la 
commande, voir l’encadré « En 
bref ». Et pour vous donner 
l’envie de vous procurer cet 
ouvrage, ce cher pasteur 
Vaucher écrivait : 
«  Les mœurs des habitans de 
Ligniéres sont simples comme 
leur genre de vie. Tous gens de 
travail, ils ne jouissent d’un peu 
de repos qu’au cœur de l’hiver. 
C’est alors qu’il retrouvent 
dans leurs maisons, ou autour 
de leurs maisons  les petites 
occupations qui les délassent 
des grands travaux de l’année ; 
ils fendent leur bois, 
raccommodent leurs outils, 
préparent leurs échalas, 
criblent leurs grains, et passent 
leur journée en soignant tout 
doucement leur bétail. Mais dès 
les premiers jours de Février ou 
de Mars, plus de repos. Tailler 
dans la vigne, la fossoyer, la 
provigner, l’engraisser, voiturer 
sur les champs, à la distance 
d’un quart de lieue et de vingt 
minutes même, les fumiers de 
l’hiver, c’est par là que 
commencent les occupations du 
printems. Bientôt viennent les 
semailles ; puis il faut émonder, 
nettoyer, décombrer, comme on 
dit, la vaste prairie de Chuffort 
et de la Praye, qui a servi de 
pâturage en automne et au 
printems. Ici, et jusqu’aux foins 
des vergers, on trouve encore 
un petit repos, dont on profite 
pour réparer les brêches faites 
aux barres et aux haies, et pour 
faire quelques voitures dehors… 
…Des hommes si occupés 
auroient-ils loisir de penser aux 
vanités de la vie ?…».  
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 En bref En bref   ::   
- Réédition « Ligniéres 1801 » + plaquette pro- 
   motion avec document historique : Chf. 100.-  
- Reproduction Hôtel Commune : Chf. 28.- 
- Vins rouge – blanc avec étiquette de l’HC, 
   vente directe et sur la carte des vins de l’Hôtel 
  de Commune de Lignières : Chf. 16.- et 12.- 
- Pour de plus amples informations sur ces  
   articles voir site www.fondation.lignieres.org ou  
   passer commande à FHCLec  - case postale 
   23 - CH-2523 Lignières 
-  Dons : compte Banque Raiffeisen Vignoble 
   no. 90664.39. ; avec nos remerciements 
- Contact co -responsables FHCLec :   
   Marcel Fleury   ou   Mireille Stauffer  
   078 745 1010    /    032 751 5248    
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Appel à la Appel à la 
populationpopulation    
Un de nos soucis majeur 
reste l’iconographie pour 
illustrer richement l’ouvrage. 
C’est pourquoi, nous lançons 
un nouvel appel pressant aux 
Ligniérois-Ses, d’ici ou 
d’ailleurs, si vous êtes en 
possession d’images, de 
tableaux de portraits ou de 
paysages, gravures, 
lithographies, dessins repro-
duits, photographies  ancien-
nes ou récentes, ceci jusqu’à 
nos jours. Merci par avance 
de passer au grenier, de 
ressortir vos cartons à 
souvenirs ou albums de famille 
ou autres. A cet effet, 
contactez M. Stauffer ou M. 
Fleury (coordonnées en 
encadré), De plus, M. 
Philippe Heibeisen, historien, 
recherche en particulier des 
photos du « Camp des 
Polonais de Lignières » 
construit lors de la Deuxième 
Guerre mondiale (adresse : 
Philippe. Heibeisen – Institut 
d’histoire de Neuchâtel) 
 

Dans ces temps où la seule vérité semble 
être la globalisation, à notre niveau : les 
fusions de communes - après-demain peut-
être Lignières -, à l’exemple de Marin et 
Thielle-Wavre - demain avec certitude -, de 
fusions de paroisses en nouveaux lieux de vie 
- déjà hier - il est vrai que la question peut 
être posée si l’ouvrage qui se dessine enfin 
sur Lignières, ne sera pas le premier et le 
dernier de ce nom. Modernité ? Non une 
fatalité, notre monde n’a jamais paru autant    
commun et familier. Et pourtant, chacun 
d’entre nous, aujourd’hui plus que hier, tient 
à ses racines, s’y accroche pendant que 
d’autres les recherchent vainement. Heureux 
aujourd’hui, si les Ligniérois-Ses, d’ici ou 
d’ailleurs, pourront s’appuyer sur un livre 
scientifique qui tracera son Histoire avant 
de grands changements qui nous attendent. 
C’est pourquoi, à l’amorce de ce 3è m e

millénaire, quel privilège de profiter de 
l’attention d’historiens, de scientifiques et 
d’auteurs qui ont focalisé leurs recherches 
sur notre seule commune, sans oublier bien 
sûr les influences extérieures au fil des 
siècles. On n’est jamais seul, même si on ne 
s’en rend pas toujours compte. C’est par 
eux que « Lignières, aux confins de trois 
Etats » deviendra réalité et qu’ils nous 
apporteront l’histoire d’une commune 
quelque peu en retrait, mais ri che de par son 
passé. Un tel projet était évidemment 
impensable sans leur soutien comme celui de 
nos Partenaires, Donateurs-Trices,  tous 
celles et ceux qui ont souscrit à la réédition 
du mémoire « Ligniéres 1801 », dont le 
bénéfice allait à l’édition du livre. Qu’ils 
soient ici tous chaleureusement remerciés 
pour leur précieuse contribution, ainsi que 
les Ligniérois-Ses, conseillers, amis et 
proches, sans qui rien n’aurait été possible. 
De joyeuses fêtes de Noël et une nouvelle 
année de prospérité en 2006. 

Marcel Fleury et Mireille Stauffer 
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